AVRIL 1751, PARIS. PARUTION DU
PREMIER VOLUME DE L'ENCYCLOPEDIE

B SEPTEMBRE 1760. LA FRANCE PERD
LA BATAILLE DE MONTREAL CONTRE LES

10 FEVRIER 1763, PARIS,
SIGNATURE DU TRAITE DE PARIS GUI MET

10 MAL. VERSAILLES. MORT DE LOUIS XV,
SON PETITFLS, LOUIS XVI LU

DE DIDEROT ET D'ALEMBERT. ANGLAIS ET EST CHASSEE DU CANADA. FiN 4 LA GUERRE DE SEPT ANS. BUCCEDE BUR LE TRENE DE FRANCE.
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. LE VIN D'AUNIS FAIT 54 MUE -

T - "POUR SE TRANSFORMER EN VIN BRULE (BRANDEVIN).
r LA DOUBLE DISTILLATION ET LA CONSERVATION DE L'EAU-DE-VIE
ENFITS DE CHENE CONTRIBUENT 4 LA NOTORIETE DE CE NOUVEAU
PRODUIT: LE COGNAC. ALA FIN DE L'ANCIEN REGIME, LE VIGNOBLE
OCCUPE LE TIERS DE LA SURFACE DE L'AUNIS.
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OW SAINTES, HZCHIAC

EN P&EIN ESB0R MOTAMMENTA : l
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EN MAN@UE DE MHIN- 'CEUVEE DaNS LES PLHNTHTIONS DE CANI\ES
& SUCRE, LA TRAITE DES NOIRS VA SE DEVELOPPER. ENTRE 1739 ET 1792,
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L& ROCHELLE ARME 349 NAVIRES NEGRIERS, DIRECTION LA GUINEE POUR |

EMBARGUBZ DES AFIZICAINS BT LES CONDUIRE DANS LES ANTILLESS, o0

i}

NOUS AVIONS A BORD 450 NEGRES TOUT COMPRIS...

-t ,7TOU6 CESNEGRES COUTAIENT 4 PEU PRES LES UNS DKNS_

P +BS
\A%DE L'AMERIGUE CELA SE VEND ENWIRON 1500 FRANCS LA PIECE,

AUTRES ENIRON HOO FRANCS, ET DANS NOS COLONES

4800 FRANCS LES HOMMES FORTS BT ROBUSTES ;12 n 15
\ CENTS FRANCS LBS FEMMES ET LA JEUNESSE, I

“EN TENOIGNE CET EXTRAIT DS MENOIRES D
— JEAN-JACGUES PROA, JEUNE OFFICIER zoca-tsl,gl
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LA 7= W AT,

LES GRANDES INDES ET MEME AVEC.LA CHINE. < <

, SUITE A LA PEIZTE’DU CANADA EN 1760, LES AP.MBTEUIZS ROCHELAIS SE
T@%jENENT VE‘?S L'OCEAN INDIEN POUR GOMMEIECEE MECLES MA&QHEE‘[@I\ES f

— DANS LES ANNEES 1780,

T LES DISETTES SONT
RECURRENTES, L'HIVER
1788/1784, D'UNE RIGUEUR
EXCEPTIONNELLE, DETRUIT
LES SEMENCES ET CONTRIBUE /7
ALACHERTE DU PAINET ==t
ENTRAINE UNE PREMIERE
FLAMBEE DE VIOLENCE

DES MEUNIERS BT
DES BOULANGERS.
LE 28 AVRIL, DES EMEUTIERS (hp
METTENT A 8AC LES
~ PRINCIPALES BOULBNGERIES — O
DE ROCHEFORT.

aU PRINTEMPS & LENCONTRE 57 ’ igi




FRANCE 17849. & MAl : KEUNION DES ETATS GENERAUX
1 JNILLET : PRISE DE LA BASTLLE. Y AOUT : ABOLITION
DES PRIVLEGES. 2 NONEMBRE : LES BIENS DU CLERGE
BONT RENDUS 4 LA NMATION,

FRANCE 1790. 15 JANWIER : UN DECRET FIXE 4 83
LE NOMBRE DE DEPARTEMENTS. 18 MIN : L'ASSEMBLEE
CONSTITUANTE ABOLIT LES TITRES DE NOBLESSE.
12 WILLET: CONSTHUTION CIVLE DU CLERGE.

FRANCE 178, 21 JIN : L4 FAMLLE ROVALE S'ENFUIT,
MAIS EST RATTRAPEE A VARENNES. LOUIS XVI EST
SUSPENDU DE 585 FONCTIONS. 3 SEPTEMBRE :
LASSEMBLEE ADOPTE LA PREMIERE CONSTITUTION.
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"C'esT DANS CE >
CONTEXTE DE (RISE GUE =~ Ny
LES FRANCAIS SONT APPELES
- REDIGER LEUR CAHIERS DE
DOLEANCES EN VUE DES ETATS
GENERAUX CONVOQUES PAR
LE RO, SUR LA PRESSION DE
L'ARISTOCRATIE, POUR RESOUDRE J
LA CRISE FINANCIERE ;
DE LA MONBRCHIE,

i i | — e - B A= WP == e
T SE1ZE DEPUTES VONT REPRESENTER L'AUNIS BT LA SAINTONGE: = E‘:
i QUATRE POUR LE CLERGE: UN EVEGQUE, UN CHANOING ET DEUX CURES. —
QUATRE POUR LANOBLESSE: QUATRE ARISTOCRATES. HUIT POUR LE TIERS ETAT: 4=
TROKS HEUTENHNTS-GEI\EEAUX, TROS AVOCATS ET DEUX NEGOCIANTS,
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IPREOCCUPATION LA PLUS REPANDUE CHEZ LES

, | REDACTEURS DES CAHIERS. LE 5 MAI 1789;

' LOUIS XVI OUVRE SOLENNELLEMENT -
LES ETATS GENERAUX & VERSALLES,
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APRES PLUSIEURS SEMAINES AGITEES, L'ASSEMBLEE
CONSTITUANTE, CHARGEE DE REDIGER UNE -
NOUVELLE CONSTITUTION POUR LE ROYAUME,
PROMULGUE UN DECRET CREANT UNE NOUVELLE
DIISION ADMINISTRATIVE,
LE DEPARTEMENT.

AUNIS ET SAINTONGE SONT)
REUNIS, ET BAPTISES DEPARTEMENT TE L
CHARENTE- INFERIEURE, DIVISE EN 7 DISTRICTS
/ [ L& ROCHELLE, ROCHEFORT, MARENNES,

| SAINT-JEAN-D'ANGELY, SAINTES, PONS BT

DISCUSBIONS, SAINTES EST DESIGNEEY
COMME CHEF-LJEL. o

MONTLIEU) ET 47 CANTONS. APRES DELONGNES |

-

o TS

DANS L'ENSEMBLE, L'ORDRE NOUVEAU BST BIEN ACCEPTE, L
ET CEST AVEC ENTHOUSIASME QUE L'ON CELEBRE PARTOUT —
. LA FETE DE LA FEDERATION EN PRETANT LE SERMENT DB

FIDELITE € A LA NATION, € ALALOY BT AUROY ).
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2 A1 UB12 ALLET 1790, L' ASSEMBLEE CONSTITUANTE - .. PiERRE LOWIS DELA. '
| ADOPTE L& CONSTITUTION CIVILE DU CLERGE, ROCHEFOUCAULD, EVEQUE DE |
| TRANSFORMANT LES ECCLESIASTIQUES EN SAINTES, ET FARCUCHE OPPOSANT | |
FONCTIONNAIRES ELUS PAR L'ASSEMBLEE DES i~ ALACONSTITUTION CNLEDU 1
| CITOYENS ACTIFS BT BVINCE LE PAPE DE~ | CLERGE, SERA ARRETE ET TUE

E He 4 L8 NOMINATION BES £V o= ) EN SEPTEMBRE 1792.
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1 “UES PRETRES CONSTITUTIONNELS DOWENT-

PRETER SERMENT (LES JUREURS) :
€ JE JURE DE MAINTENIR DE TOUT
MON POUVOIR LA CONSTITUTION. »

=S} | CHARENTE-INFERIEURE, MENACE DE |
DEPORTATION, CHOISIT L'EMIGRATIONI
2 EN ESPAGNE, AU PORTUGAL, BT
( f1] MEME EN ANGLETERRE,
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FRANCE 1792, 20 AVRIL :

FRANCE 1792. 10 AOUT :

FRANCE 1792. 20 SEPTEMBRE :

FRANCE 1792, 21 SEPTEMERE

LA FRANCE DECLARE LA GUERRE LES BANS-CULOTTES PRENNENT LA PATRIE EN DANGER EST L& COWENTION ABOLIT LA ROYAUTE
A L'AJTRICHE. LES TULERIES DASSAUT, BAUVEE A VALMY. ET PROCLAME LA REPUBLIGUE.
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1 4PRES LA FUITE DU ROI, LA PREMIERE LEVEE DE VOLONTAIRES EST BIEN ACCUEBILLIE, ~ k 2 - AVEC LA DECLARATION DE LA GUERRE 4 L'AUTRICHE, “‘ﬁ
AUX 8IX-CENTS HOMMES DEMANDES, LES AUTORITES DE LA CHARENTE- INFERIEURE N6 LE DEPARTEMENT EST DIRECTEMENT MENACE SUR SES COTES.
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= of W SR R <. | LES OFFICIERS ARISTOCRATIQUES SE SONT RETIRES OU ONT EMIGRE.
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CONVENTION INSTAURE LE ) b b A
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FRANCE 1793, PARIS 21 JANVIER : FRANCE 1793, 1 FEVRIER : FRANCE 1793, SEPTEMBRS : FRANCE 794, 28 JUILLET :
LOUIS XVI EST GULLOTING LA REPUBLIQUE SE DOTE LE REGNE DE LA TERREU SINSTALLE EXECUTION DE ROBESPIERRE.
PLACE DE LA REVOLUTION., DUNE HRMEE NATIONALE. ' ETDE SAINT ST, |

T

LORSQUEN FEVRIER 1793, LA CONVENTION DECRETE LA LEVEE EN MASSE DE - FAL= b AN

| -300.000 HOMMES, LA VENDEE ET LE NORD DES DEUX-SEVRES SE SOULEVENT.
1200 GARDES NATIONAUX DE LA ROCHELLE, ROCHEFORT ET SAINTES PASSENT 1

-~ LA SEVRE POUR AIDER LES LO'#ILI?TES & MATER CETTE REBELLION... .
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UMAIS L8 SONT- ' %
WBATTUS PRES DE ||
' CHANTONNAY. /
18 REFLUX |t
. DESORDONNE _ [F~
DES TROUPES -
CHARENTAISES - 4{

».’.

CREE LA PANIGUE,
ALA ROCHELLE,
cNQPRETRES |

REFRACTAIRES SONT! =
MaSSACRES PAR | <
LA FOULE DECHAINEE.
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"~ EN BEPTEMBRE 1793, LA CONVENTION DECRETE & LA TERREUR »

T . . CEUX QUI ECHAPPENT & LHORRIBLE MORT SONT— | |
| ET EWOIE DEUX DE SES REPRESENTANTS EN MISSIONDANS oy |, oo .
T NOTRE DEPARTEMENT : LAIGNELOT, UN ECRIVAIN RATE, ET LEQUINIO ; DEUX-—= f%é E GRtiaRePARIRER- (et BACHROCE: i
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. DU PAYS, TS SONT DIRIGES VERS LE PORT DE ROCHEFORT
DOU L'ON PREVOIT DE LES DEPORTER EN GUYANE, TERRITCIRE

W L'OPERATION EST DIFFEREE. =7

A,

i A PRINTEMPS, ON ENTASSE
s o ) FINALEMENT DES CENTAINES

o DECCLESIASTIQUES SUR TROIS ANCIENS -
-~ NAVIRES NEGRIERS. ON LES CONDUIT AU LARGE DE

OU & L'AGRICULTURE MANQUE DE BRAS » MAIS COMME Af/ - -]
LES ANGLAIS BLOQUENT LES COTES, > i

“ROCHEFORT, DANS L'ATTENTE DE NOUVELLES CONSIGNES. Y

LB RASSEMBLEMENT DES PRETRES REFRACTARES DE L'ENSEMBLE / [ gy\TpalNaNT EPIDEMIES BT SURMORTALITE, LE DECLENCHEMENT D'UNE EPIDEMIE DE TYPHUSE

USSE L'EQUIPAGE A JETER LES CORPS PAR-DESSUS BORD, MAIS LA MAREE LES ENTRAINE

§ - , . .
-—--zﬁggqfé ROCHEFORT FAISANT CRAINDRE POUR LA SALUBRITE PUBLIGUE. LES PLUS MALADES SONT | |
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= ] - LES PRISONS SE REMPLISSENT. A ROCHEFORT ||~ 47 ENTRER DANS LE SENTER DE LA PHLOSOPHIE-
¥ ( | Be TE e TOMEEIT ' FORMELLEMENT RENONCER AU METIER DE PRETRE.
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- EN JAWIER 1794, LE COMITE DE SALUT PUBLIC ORDONNE I~ Les comimons be DETENTION SUR cE6 & PONTONS SONT PARTICUL BREMENTBURES, & | |

. BLORS DEBARQUES SUR L'LE MADAVE, OU NOMBRE DENTRE EUX DECEDENT.
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AU PRINTEMPS 1795, UNE P-HIZTIE DES PEISé-l\i!;lléES éST LIBEREE, LES AUTRES SONT

-DE 1802 POUR.L R & LA LIBERTE RELIGEUSE.
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